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par exemple les traductions allemandes
d'Eric-Emmanuel Schmitt, à des tirages im-
pressionnants pour qui est habitué aux
quelques centaines d'exemplaires des publi-
cations scientifiques ou de celles de nos édi-
teurs romands.

Guy Roland

Le travail de
bibliothèque dans
un environnement
multiculturel

J'aimerais que le bibliothécaire ait
le temps de se consacrer à ce qui touche à

la vie - qu'il soit un magicien, m'emmène
dans le monde, lise des histoires, montre
qu'on peut rêver et inventer sa vie. Car il
faut avoir rêvé pour créer.»

C'est par cette citation' d'enfant, Ridha,

que la modératrice de l'atelier, M"" Ruth
Fassbind, a choisi d'introduire le thème de

la matinée: comment développer les possi-
bilités d'intégration de la population étran-

gère dans les bibliothèques publiques?
Ce choix d'une parole d'enfant traduit

bien l'une des préoccupations des biblio-
thèques interculturelles suisses-allemandes,

qui, de manière plus directe et «offensive»

qu'en Suisse romande peut-être," misent
beaucoup sur les enfants et les adolescents

pour faciliter l'intégration des communau-
tés étrangères. M Fassbind rappelle l'une
des bases de travail en la matière, l'article 7

du Public Library Mam/esfo (1994) sur les

devoirs d'une bibliothèque publique: «soi-

gner le dialogue interculturel et la multicul-
turalité», à quoi s'est ajouté en 2003 l'im-
portance du processus d'«intégration». Car

on a tendance à oublier que 20% des lec-

teurs (soit '/s de la population nationale) ne

parlent pas de langue nationale! C'est pour-
quoi, pour ceux qui parlent l'une des quinze
principales autres langues (serbe, albanais,

portugais, etc.), l'un des buts premiers de

l'intégration passe par l'apprentissage d'une
2' langue étrangère.

Le cadre posé, comment poursuivre ce

combat contre les risques de «ghettoïsation»?
L'un des buts de cette matinée était de signa-

'Je vous livre en réalité ici l'adaptation libre d'une
citation rapportée par une anthropologue.

* Je me référé à ce propos au constat des responsables
de la bibliothèque interculturelle JBifr/ioraoade à

Neuchâtel, lors d'une rencontre sur place le 9 sep-
tembre 2005.

1er l'urgence d'une collaboration et d'une pla-
nification à échelle nationale, ce qui en Suisse

n'est pas une sinécure. Néanmoins, depuis la

création de GloWivres à Renens VD) en 1988,

suivie de /«fabw à Bâle en 1991, que de che-

min parcouru! Nelly Stark a mentionné ainsi

la création en 1993 de l'Association Livres sans

/ronfières-Swisse', rendue nécessaire pour
l'obtention d'un soutien financier de l'Etat.
Celle-ci regroupe aujourd'hui 14 bibliothè-

ques interculturelles.
Venu présenter l'une des dernières nées/

l'fnfergrafionsbib/iofbeb (ci-après désignée

«ib») de Winterthur fondée en 2004, Chris-
tian Brassel a montré combien ce projet
profite tout d'abord de la dynamique bien
rôdée de la Bibliothèque municipale, puis-
qu'il en fait partie, et bénéficie en outre de

l'apport d'une plate-forme active sur place,
l'/nferlculfHrelles Forum Wmfertbwr, qui lui
permet de compter sur l'appui de person-
nés spécialisées dans le domaine de l'inté-
gration, sans compter des contacts très ser-
rés avec les écoles/ En guise de clin d'œil,
une bonne nouvelle: sachez que l'z'b tente
d'avoir les mêmes livres en 28 langues
dont le français et l'italien. Le thème de la
dérive de l'enseignement des langues natio-
nales sera d'ailleurs repris lors de la discus-

sion à l'issue de la séance/
Deux instances incontournables ont en-

core été abordées: les trois centres Fzb/z'o-

media" (Lausanne, Soleure et Biasca), qui
assurent l'alimentation des bibliothèques
en livres, et le projet Mondomedza - O/fene
BzWiorfzefce«®, qui gère entre autres le déve-

loppement de la formation continue en la

matière.
Au terme de ce tour d'horizon, on retien-

dra qu'une fois de plus, les moyens mis à dis-

position pour un fonctionnement optimal
des bibliothèques à vocation multiculturelle
divergent profondément d'une région à

l'autre du pays' et qu'il reste de gros progrès
à réaliser pour mieux coordonner les ef-

' A ne pas confondre avec l'Association locale livres sans

frontières qui est à l'origine de la fondation de G/ob/ivres

à Renens; l'Association Livres sansfrontières-Swisse est

basée à Berne. Voir ivmv.interfcii?/io.c/i
'* La prochaine bibliothèque interculturelle à ouvrir cet

automne est /ifrra/orwm à Saint-Gall.
* L'ib est intitulée spécifiquement «Bibliothèque d'inté-
gration pour les enfants et les jeunes».

' Il ne s'agit pas de favoriser l'apprentissage des langues

«étrangères» au détriment éventuel des langues nati-
onales; ce qui importe, c'est l'ouverture à l'autre et les

échanges.
7 vvww.tiL/iomedia.cJi
® Sont associés à ce projet: le Kinderbuchfonds Baobab,
la Haute école de travail social de Lucerne et l'Assoc.
Livres sans frontières-Suisse. Contact: s.maf/iesofl@

baofrafrboofcs.ciî, 061/333 27 25

*Une grande partie des bibliothèques interculturelles
fonctionne grâce au travail de bénévoles, souvent uni-
quement féminines.

forts.'" Et sur le plan déontologique, la dis-
cussion a permis de rappeler que la fonction
première de ces bibliothèques est de servir
de pont entre le pays d'origine et le pays d'ac-

cueil, d'être, davantage encore que les biblio-
thèques traditionnelles, un lieu de rencontre
et non pas seulement de passage furtif, et que
l'objectif ne pourra être atteint que si l'on
veille à ne pas infantiliser les migrants en les

tenant par la main, mais bien en leur offrant
une voie d'intégration possible.

Sarah Gajj'mo

Strategien im
Konzept der Frak-
talen Bibliothek

wW W ir sollen uns die Bibliothek als

leeren Raum vorstellen, den wir immer wie-
der neu füllen können. Zum Beispiel mit
Fraktalen, die wir immer wieder neu defi-
nieren müssen. Wir reagieren auf die Ver-

änderungen der Lebenswelt und damit auf
unser Publikum. Die Fraktale Bibliothek ist
eine Präsentationsform. Sie fordert uns Bi-
bliothekarlnnen heraus. Kein fixes Schema.

Jede Bibliothek (ab ca. 20 000 Einheiten)
muss ihre Fraktale selber bestimmen auf-

grund ihrer Benutzerstruktur und ihres An-
gebots. Sie muss sie laufend anpassen. So

etwa hat die Stadtbibliothek Winterthur
ihre Einteilung von 1996 dieses Jahr ange-
passt. Die Erfahrungen verlangten einen nä-
heren Bezug zu Alltagssituationen.

Die ABG Basel untersuchten den Verlust

von Marktanteilen bei der Zielgruppe junge
Erwachsene.

Die Resultate meinen, die Präsentatio-

nen sollen vielfältiger sein, mehr Aktuali-
tät, mehr Zeitschriften, besondere Innen-
einrichtung bieten. Dabei erstaunt be-

sonders, dass ein eigener Raum gewünscht
wird, abgegrenzt von den übrigen Biblio-
theksräumen. Hingegen wundert einen
kaum, dass SMS- und E-Mail-Dienste ver-
mehrt gewünscht werden. Und dann müsste
die Bibliothek auch noch vermehrt mit jün-
gerem Personal bestückt sein.

Gerne übernimmt man den einen oder
andern Ansatz für die eigene Bibliotheksar-
beit. Aber nur den einen oder andern.

Chrzsfa OherhoZzer

En particulier sur le plan du catalogage des livres: ce-
lui-ci est traité de manière complètement différente
d'une bibliothèque à l'autre.

Arh/c/o 12 • 2005
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